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1 - Aperqu sur 1'évolution floristique au Mésozoíque

Tout au long du Jurassique et durant une partie du Crétacé, le fond de

la flore est constítué, pour une grande part, du poínt de vue quantitatif par :

- les Gymnospermes coniférales auxquels se rapportent les troís grands

groupes morphologiques de graíns de pollen que sont les

Inaperturés, les Bisaccates et les Classopollís connus sur

1'ensemble des continents et qui ont trés peu évolué durant cette

longue péríode,

- les Ptérídophytes quí atteignent lá leur apogée avec, en partículíer,

au Dogger un épanouissement, avec une grande diversité, des

Cyathéacées, Gleíchéniacées, Matíonacées, Osmundacées, etc. alors

représentées par un grand nombre d'espéces trilétes á morphologie

simple á plus ou moins élaborée et, l'apparition dans la partíe

supérieure du Malm puis le développement au Crétacé ínférieur,

notamment dans les faciés contínentaux du Wealdíen, des

Schizéacées á miospores cícatricosées,

- et, á un degré nettement moindre, les Préphanérogames cycadales, les

Gymnospermes bennettítales auxquels se rapportent une grande

partíe des graíns de pollen monosulqués.

Au Barrémien s'installent des groupes de plantes déjá supérieures, en

particulier les Chlamydospermes éphédrales auxquels se rapportent les

Ephedripítes.

A 1'Albien apparaissent les premíers Angiospermes représentés par les

grains de pollen tricolpés suívis, au Cénomanien, par les triporés.

Au Turoníen, la disparition des Gymnospermes producteurs de

Classopo.Ilis faít place á une expansion massive de ces angíospermes.



11 - Aper(;u sur les probilmes de zonation palynostratigraphi que au Mésozoí"que

Au Jurassique, la palynostratígraphíe, malgré Vimportance quantitative

d'une microflore riche et díversifiée, manque de précisíon chronologíque, d,une

part parce que le fond microfloristíque, de plus en plus envahíssant, masque les

apparitions d'esp&ces nouvelles et, d'autre part, parce que les étages ont été

définis en Europe sur des données essentiellement marines et qu'il n'exíste que

tr¿--s peu de séríes, de surcroít contínues, á la fois riches en miospores et

chronostratigraphiquement sáres.

Ce probláme de palynostratígraphie est un peu mieux cerné au níveau de

la transitíon Jurassique/Crátacé, notamment en Angleterre, en Hollande et en

Allemagne oú des biozones datées du Kimméridgien áL Valangíníen basal ont été

défíníes.

L'évolution microflorístique, quí débute á cette époque, s'íntensifíe

au fur et á mesure que Von avance dans le Crétacé. Mais peu de miospores

appartíennent á ce systé-me car beaucoup exístaíent déjá au Jurassique et, parmí

celles nouvellement apparues, un grand nombre se prolongent au Tertiaire.

Dés le Barrémien supérieur au moíns, la palynostratígraphíe repose sur

des bases acceptables. Elle s'affirme de plus en plus au fur et á mesure que

des groupes morphologíques nouveaux apparaíssent (ou des groupes anciens

disparaissent). Les échelles d'Europe en particulier, fondées sur un certaín

nombre de taxons locaux, semblent relatívement bien établies.

11 faut reconnaltre néanmoins que Víntégratíon des séquences

essentiellement continentales dans Véchelle chronostratigraphíque présente de

grandes díffícultés á cause d'un manque évídent de données faunistiques dans

celles-cí.

Dans la séquence stratigraphique quí nous íntéresse plus

particulilrement ici, il est possible de reconnaltre, avec plus au moins de

précísion, d'apris la disparition de míospores jurassíco-crétacées et la venue

progressíve des divers types de grains de pollen supéríeurs, des horizons-

repires et des íntervalles-temps. Des essaís de stratígraphie plus ou moíns

élaborés ont été présentés pa et lá. Ils sont pour la plupart peu utilísables

car fondés soít sur des taxons peu súrs car ínsuffisamment décrits et trop peu

dífférencíés, soit sur des taxons trop rares.



111 - Traitement des échantilions

Le traítement chímique classíque en usage dans les divers laboratoíres

de palynologie en vue de Vextraction de la mati�!re organique a été applíqué
pour Vensemble des échantillons.

Ce traitement comprend tout d'abord une élimination de la matiére
mínérale par Putilísatíon d'acíde chlorhydrique puis d'acide fluorhydríque
durant un temps bien déterminé, suívíe d'une oxydation par la liqueur de Schulze
(213 d'acide nítrique + 1/3 d'une solution de chlorate de potassíum) pour
éclaírcir la matiére organíque. Des oxydatíons plus fortes mais durant un laps
de temps trés court ont été nécessaires pour les échantíllons les plus évolués.

Les échantíllons de sondage (cuttíngs) trés fortement huíleux ont sub¡
au préalable un lavage dans du chloroforme durant plus d'une heure, á chaud á
une température constante d'envíron 50'.

Ces échantíllons de sondage (nos 22-59) n'ont décelé aucun élément
figuré de matílre organique. Quelques-uns parmi ces échantíllons renferment une
quantíté ínfiníe de matí¡Ire organíque amorphe díspersée ou en flocons. Le
matériel recueillí n'est pas appropríé pour une átude palynologíque.

Pour les échantíllons pris en affleurement (nos 1-21 et 60-81) les
résultats sont tr&s varíés. La matiére organique est prásente dans la plupart
d'entr'eux, mais sous des aspects trés dífférents. Sous Veffet d'accroíssement
de pressíon, de température, etc. , la couleur de Vexíne d'une miospore quí est
vert jaune au moment du dép6t, passe au jaune puís au brun et s'assombrít de
plus en plus. L'examen en lumiáre transmíse d'une exine opaque ou m&me
franchement sombre n'est alors plus possíble.

C'est le cas d'une grande partíe de ces échantillons. Leur líste est
donnée cí-dessous.

Echantillons 1-9~ ---------------
Présence de débris végétaux nettement bruns á opaques (cutícules, de

tíges et de feuilles, fragments de vaisseaux de boís,etc.). Miospores égale-ment
présentes mais rares, á exine fort sombre et altérée. Quelques éléments á
morphologie simple et graíns de pollen bisaccates ísolés fígurent parmi ces
miospores. Ils n'ont icí qu'un íntérél trés relatif car ces miospores sont
courantes dans Vensemble du Mésozolque.
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Echantíllons-15-17

Présence de débrís pour la plupart franchement opaques. Il y a peu

d'éléments figurés observables en mícroscopíe photonique : parmi eux quelques

miospores á morphologie simple et des Classopollis attríbués aux Coníférales et

connus du Trias supéríeur jusqu'á fin Cénomaníen.

Echantíllons 60-63

Prásence de débrís opaques. Seul Véchantillon 63 montre quelques rares

miospores peu sígnífícatíves.

Echantillons 68-72

Présence de dívers débrís translucídes á opaques. Les miospores y sont

rares á plus ou moins absentes. Parmi elles figurent des míospores á

morphologíe simple, quelques graíns de pollen ínaperturés et bisaccates á trés

grande extension stratigraphique.

Echantíllons 73 et 75~ -------------------
Prásence de débris noirs et de trás rares míospores.

Echantíllons-78-81

Prásence de nombreux débrís translucides á opaques. Des miospores

fígurent également dans les préparations maís leur exine est trop nettement

altérée pour une possíble détermínatíon.

IV - Résultats stratigraphiques

Les áchantíllons traítés cí-dessous contíennent un matériel sporologique

suffísant en quantité, en diversíté et relativement bien conservé pour

permettre une étude analytique pouvant déboucher sur des propositíons de

datatíon.

11 est intéressant de constater que ces échantíllons se situent sur

Vensemble de la coupe visítée et que chaque site de prélbvement, exception

faíte pour deux d'entre eux (nos 1-9 d'une part et nos 16, 17 d'autre part)

offrent, au moíns en partíe, un matéríel fossílifi-�re posítif.

Dans tous ces échantíllons, la totalíté des éléments figurés appartient

au domaine végétal. Seuls trois á quatre échantillons ont montré (voír plus

loin) quelques trés rares dínoflagellés.
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Les résultats sont ící présentás dans Vordre croíssant, de bas en

haut, suívant le schéma mís á notre díspositíon.

Il n'est pas dans nos intentions dans ce quí va suivre, de dresser une

liste exhaustíve des taxons reconnus dans chacun des áchantillons fossilífi-Sxes.

Nous nous contenterons de préférence de relever ceux dont l'apparitíon, la

présence ou Vimportance quantítatíveY entre autres, apportent les éléments

nécessaires dans le but recherché ící. C'est aínsí également qu'une recherche

d'ídentification spécifique au niveau d'un certaín nombre de groupes

morphologíques, en partículier des spores á morphologíe símple, des grains de

pollen bisaccates, inaperturés, des Classopollís entre autres ne serait icí

d'aucune utílité.

COUPE NORD

Echantíllon 18~_— ----------
Cet échantíllon présente de nombreux débrís bruns á opaques de taílle

varíée. Les míospores sont également présentes. Maís elles sont peu. nombreuses

et peu diversífíées.

Les Classopollís (représentás essentíellement dans Vensemble des

échantíllons par C. meyeríana et C. t:orosu--) y sont nettement prédomínants.

Parmí les grains de pollen fígurent encore quelques rares Inaperturés et

bisaccates.

Parmi les spores nous pouvons relever,en plus des formes lísses

a) quelques indívídus ornementés pouvant ¿Stre rapportés á,

Converrucosisporites geniculatus, Leptolepidites major, Tuberositriletes

grossetuberculatus, Uvaesporítes pseudocíngulatus,

b) K1ukisporites pseudoretículatus,

c) Contígnisporítes cooksoníí,

d) et un uníque índívídu, á aurícules radiaires du. genre Trílobosporítes

T. cf. bernissartensis, proche de Trílobosporites fsp B ín D8rhofer et Norris

1977.

Bíen que franchement ínsuffisante, tant au poínt de vue de la quantíté

que de celuí de la varíété, cette microflore, par la présence de K.

pseudoretículatus et T. cf. bernissartensís, permet que-1ques sugge-stions.
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La premiére de ces espi-aces est cíté-e, pour la premíére foís (Couper

1958), dans les Purbeck beds de diverses localités du Dorset et du Wealden

Dístríct au Sud de l'Angleterre (+).

Dans cette m&me région de VAngleterre, Norrís en 1969 défínít, trois

assemblages de míospores (= suítes) dans les sédiments marins du Kímmerídgíen

supérieur A Portlandien et dans les Purbeck beds. K. pseudoretículatus se trouve

dans ces troís assemblages. Dans Vassemblage le plus récent (= suite C),cette

espáce se trouve en associatíon, entre autres, avec les premibres formes du

genre Trílobosporítes.

Trílobosporítes nia, dans cet. écbantíllon, été reconnue qu'en un

exemplaire ísolé, au milieu d'une mícroflore il est vrai plut8t rare. Aucune

autre des espáces trés caractérístíques (que nous verrons plus loín dans

Vexposé) qui dábutent également dans la suíte C ne f ígure parmí la microf lore

ínventoriée.

Aussi pensons-nous situer cet échantíllon á Vextrime base de la suíte

C, ou au mieux,dans la partie la plus supérieure de la suite B sous-jacente.

Si Von se référe aux plus récentes proposítíons de Dorhófer et Norris

1977, faísant suíte á des investigatíons palynofloristiques entrepríses au Nord

0uest. de l'Allemagne (Dorhófer 1977) dans des sédiments marins du Tithoníen

supérieur á Valanginien inférieur, cet échantillon seraít ái sítuer dans la

partie inféríeure du Berríasien.

Echantillons-19-21

Ces échantíllons montrent une microflore trés abondante avec de

nombreux débrís de cuticules translucídes de feuílles, de tiges, ete. et des

miospores nombreuses et bien díversífiées, plus particulíérement dans

Véchantillon n' 20. Quelques rares dínoflagellés figurent également dans

chacune des préparations.

Les grains de pollen y sont majorítaires au point de vue de la

quantité, avec notamment des Classopollis spp. et des Inaperturés non zonés de

petíte et de grande tailles (Spherípollenites scabratus, Inaperturopollenites

límbatus et 1. scabratus entre autres). Des ínaperturés avec une exoexine

boursouflée (Tsugaepollenites mesozoícus), de vérítables: formes zonées avec un

corps central net entouré d'une vésicule équatoriale (Callíalasporítes

segmentatus, C. dampíerrí, C. trílobatus), des bisaccates et quelques indívídus

monosulqués (Eucomníídítes troedssoníi) complétent ce cortége de grains de

pollen.

K. pseudoretículatus est cítée, de fapon ísolée et ponctuelle, par
Srívastava 1987, dans l'Aalenien d'Eschach en Allemagne et dans VOxfordíen
ínfé-ríeur de la région de Deauville en Normandie, France. Une présence
aussí précoce de cette espice reste á vérífíer.
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Les spores sont moins abondantes maís tout aussí variées. Une liste

partíelle en est donnée ci-dessous dans un ordre alphabétíque des genres. Au

niveau des formes cícatrícosées (genres Appendicísporítes et

Cícatricosispori Les) relatívement abondantes dans nos échantíllons, de tr&s

nombreuses espéces ont été décrites dans la littérature. La raíson est que la

majoríté des analyses palynologiques de la période Jurassíque terminal -

Crétacé inféríeur ont été réalísées et publíées sensiblement á la mame époque.

Des descriptions símultanées ont été faites et des appellatíons différentes ont

été probablement données pour des formes símilaíres. Une utílisation

ratíonnelle de ces miospores est peu aisée. Quelques tentatíves de biozonation

ont cependant été proposées, notamment en Angleterre (Hughes et Croxton 1973)

par Vintroductíon de bíorecords. Leur valeur reste encore á démontrer. Nous

nous contenterons ici de citer, en príorité, les espáces nomfflées dans les

échelles palynostratigraphíques de référence que nous avons choisies.

Appendicisporítes parviangulatus

Appendicísporítes problematicus

Appendicisporites tricornitatus

Cícatricosísporites mohrí-oides

Cicatricosísporites myrtelli

Cicatricosisporítes purbeckensís

Cicabricosísporítes sprumonti

Cícatricosisporítes sternum

Concavissimisporítes crassatus

Concavissimisporítes globosus

Concavissimisporítes verrucosus

Contignisporítes cooksonii

Densoisporites microrugulatus

Densoisporítes perínatus

Foveosporítes multífoveolatus

Gleicheniidítes cercínidites

Gleícheníídítes senonícus

Gleicheníídites stellatas

Heliosporites altmarkensis

K1uk¡sporítes pseudoreticulatus

Klukisporites varíegatus

Leptolepidites major

Lycopodiacídítes cerniídites



Pilosisporites tríchopapillosus

Spinaecoronatísporítes telatus

Staplinísporites camínus

Trílobosposites berníssartensis

Trilobosporites obsitus

Trílobosporites purverulentus

C'est Vímportance numérique et la díversité de quatre des genres

typiques du Néocomien, á savoír Trilobosporítes, Concavissimísporítes,

Cica trí cosí spori tes et á un degré moíndre Appendícísporítes, qui permettent de

corréler cette mícroflore avec la suite C de la bíozonation de Norris 1969

correspondant á la partíe tout á fait supéríeure des Purbeck beds datée

Berriasien terminal - Valanginien basal (Dorh6fer et Norris 1977).

Echantillon-77

La microflore est également abondante dans cet échantíllon avec des

débrís de cutícules de feuílles et de tiges, des débris ligneux et des

míospores avec une exine quelque peu assombrie.

Les graíns de pollen sont peu nombreux : quelques rares Classopollís

spp., Inaperturás, bisaccates et monosulqués (Entylíssa nítída et Eucommiídites

troedssonii).

Les spores sont par contre nettement plus nombreuses avec en majorité

des formes triangulaires á morphologie simple appartenant principalement aux

genres Leíotríletes, Cyathidites, Cardíoangulata, etc.).

Trois autres types de formes sont encore bien représentés avec les

espéces suivantes :

Cícatrícosisporites clarícanalís

Cicatrícosisporítes moh£ioides

Cicatrícosísporites myrtellí

Cícatricosísporites purbeckensís

Concavissimísporítes apígranulosus

Concavíssímisporítes ínformís

Concavíssímísporítes longiverrucatus

Trílobosporites bernissartensís

Trílobosporites crassíangularís

Trílobosporítes domitus

Trílobosporites hannonicus

Trilobosporítes grumuloneratus
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A ces míospores il faut encore ajouter

Appendícísporites tricornítatus (rare)

Klukíspor¡tes pseudoreticulatus

C'est une microflore á mettre également en paralli2le avec la suite C de

Norris 1969, probablement avec son sommet.

Une sensible réductíon des auricules radíaires chez les indívídus du

genre Trilobosporites et un accroisse.-nent de la concavité chez les

Concavíssímísporítes par rapport aux spécimens reconnus jusqu'ici, laíssent

supposer á un Age quelque peu plus récent, á savoir Valanginien ínférieur =

partíe inféríeure des Wealden beds du Sud de l'Angleterre (voir dans Dorhófer

et Norris 1977, text-fíg. 4, Vessai de gradatíon morphologíque pour ces deux

genres).

Echantíllons-74-et-76

Les débris sont nombreux dans les deux préparatíons, les míospores sont

surtout abondantes dans le n' 76.

Les grains de pollen sont plut8t rares : Classopollís spp., Inaperturás

avec en partículier Araucaríacites australis non vue jusqu, íci,

Callíalasporítes dampierri, bisaccates et monosulqués (EucoTnmiídites

troedssonií).

Les spores sont abondantes avec un grand nombre de formes lísses,

triangulaires.

Les genres typíques reconnus dans les échantillons précédents sont

également bien représentás tant en indívidus qu'en espéces

Appendícísporítes parviangulatus

Appendícisporítes potomacensis

Appendícísporites problematicus

Appendícísp,orites stylosus

Appendicisporites tríchacanthus

Cícatrícosisporítes claricanalis

Cicatricosisporites delícatus

Cicatrícosisporites halle¡

Cicatrícosisporítes hughesí!

Cícatrícosisporites tripertitus

Cicatrícosísporites purbeckensis

Cicatrícosísporítes sprumontil

Concavissímísporites apiverrucatus

Concavissimísporítes longíverrucatus



Trilobosporites aornatus

Trilobosporítes crassiangularis

Trílobosporites weylandii

A ces taxons il faut encore icí ajouter la présence en nombre de

Pílosísporites (P. brevipapíllosus, P. tríchopapíllosus et P. verus), autre

genre typique du Néocomíen et peu vu dans les échantillons traités ci-dessus

et, de Costaperfo-ro--porí Les foveolatus et C. fístulosus, quí sont des espéces

cicatricosées avee des c6tes perforées d'alvéoles plus ou. moins régu-

lí¿!rement dísposées.

Ont encore été ínventoriées

Contignísporites cooksoníl

Foveosporites multífoveolatus

Klukíspor¡tes pseudoreticulatus

Matonisporites phlebopteroldes

Spinaecoronotisporites valdensís

Staplínísporítes camínas

Uvaesporítes dístaverrucosus

Uvaesporites pseudocingulatus

Il s'agit icí également d'une microflore néocomienne avec cette

abondance de genres typiques Appendicisporites, Cícatricosísporítes,

Concavíssimísporites, Trílobosporítes et Pilosísporites.

Elle est toutefois plus récente que celle dácrite précédemment par la

présence, aux c8tés de ces taxons typíques, de quelques rares individus áL

rapporter á des espéces, telles que les Costaperforosporítes spp., les

Cícatricosísporítes de petíte taille (C. halle¡, C. delícatus, C. venustus qui

sont trés proches sínon synonymes) et Appendícisporítes stylosus quí ont été

définíes et, sont surtout plus connues, dans des niveaux datés de l'Albíen á

Cénomanien.

La zone d'épanouissement (acme zone) de ces taxons typiques couvre les

étages Valanginien - Hautérivíen. L'absence dans nos échantillons de

Clava típol lení Les hughes-ií, grain de pollen monosulqué dont Vapparition est

notée par Couper 1958 dans la partie supérieure des Wealden mar1s de VIle de
Wight et du Dorset du Sud de l'Angleterre datée approximatívement Hautérivíen

terminal - Barrémien ínférieur (?) et celle des Ephedripites, permettent de
proposer pour nos áchantíllons un áge Valangíníen supéríeur - Hautérivíen, une
position plus précíse ne pouvant étre donnée.



Echantillons-10-12

Les débris végétaux sont nombreux dans ces troís préparatíons. Ils sont

en majorité franchement assombris á opaques.

Les míospores sont nombreuses et relatívement bien conservées (sauf au

niveau des bísaccates) dans la préparation n' 10. Elles sont nettement moins

abondantes et davantage corrodées dans les deux autres préparatíons.

Un dinoflagellé non ídentífié a été vu dans la préparatíon n' 12.

Les Classopollis spp. sont en grand nombre. Les Inaperturés et les

bísaccates sont présents maís dans des proportíons nettement moíndres. Un grain

de pollen ísolé trícolpé attribué áL Tricolpopollenites cras,símurus a été

identífíé dans la préparatíon n' 10.

Au níveau des spores, ce sont surtout des trilétes á morphologíe simple

qui sont les plus nombreuses. Les formes cícatricosées sont également bien

représentées, surtout dans la préparation n" 10.

Las spores suivantes ont été identifiées

Aequítríradítes verrucosus

Appendicisporítes parvíangulatus

Appendícísporítes potomacensís

Appendicísporites sty1osus

Appendícísporites tricornítatus

Cícatrícosisporítes apicanalis

Cícatrícosísporites brevílaesuratus

Cícatrícosisporites dorogensis

Cicatricosisporítes grabowensis

Cicatrícosísporites hughesií

Cícatricosísporítes pseudotripertitus

Densoisporítes sp.

Gleicheníídites senonícus

K1uk¡sporítes pseudoreticulatus

Leptolepídítes major

Lycopodíumsporítes austroclavatídites

Uvaesporites glomeratus

C'est bien entendu la présence du graín de pollen tricolpé qui. est

ící le faít le plus significatíf. Ces graíns de pollen sont signalés pour la

premiére fois á partir de l'Albien.

L'índívidu reconnu est íci isolé, ce quí laisse supposer que Von

devrait se trouver aux alentours ímmédíats du poínt de départ de la biozone des

tricolpés. Aussi, proposons-nous de sítuer ces níveaux á Vextr&me base de

l'Albien.



Echantíllons 13, 14~ ------------
La matiére organique est abondante dans ces deux préparatíons. Elle se

compose de :

- débris de cutícules de tíges, de feuílles, etc., de couleur jaune á

brunátre,

- míospores réparties en grains de pollen fréquents et dívers, en

spores trílites moins fréquentes maís cependant assez bíen varídes

et en spores monoU!tes lisses isolé-es

- éléments d'orígine marine : dínoflagellés appartenant au genre

Kiokansium et, algues (Tasmanites, Leíos-phaerídía, Crassosphaera).

Les grains de pollen sont ici nombreux et varíés

- Inaperturés.non zonés de díverses taílles,

- Inaperturás pseudozonés (Araucariacites australís),

- Inaperturés zonés (Callíalasporítes dampíerrí, C. segmentarus),

- Classopollís spp.,

- bisaccates, divers (Alíspo�r-ítes sp., Parvisaccítes sp., Podocarpídí-

tes sp., Vitreísporites pallídus),

- monosulqués (Entylíssa nítida,. Eucommíidítes troedssoníí),

- polyplicaturés (Ephedrípítes dudarensis),

- trícolpés (Retitrícolpítes virgeus).

Au niveau des miospores, ont été ídentífíées

Appendícísporítes cf. cuspidatus

Appendícísporítes erdtmani!

Appendícisporítes stylosus

Appendícisporites trícornitatus

Cícatrícosísporites dorogensis

Cícatricosísporites halle¡

Cicatrícosisporites myrtell!

Cicatrícosísporítes venustus

Cingulatisporítes dístaverrucosus

Contignisporites cooksonií

Costaperforosporites perforatus

Cyathídítes punctatus

Densoísporites perinatus

Gleicheniidítes círcinídítes

Gleichenlídítes senonicus
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Laevígatosporítes gracílis

Lycopodíacidites cerniidítes

Marattísporítes sp.

Retítríletes parvimurus

Uvaesporítes glomeratus

Il s'agit d'une microflore contemporaíne de celle des áchantillons nos

10-12 décríts ci-dessus. Sa plus grande díversité repose probablement sur le

faít que Von se trouve dans un environnement moins continental, á influences

marines certaines comme en témoigne la présence de dínoflagellés et d'algues.

En effet, en mílíeu líttoral, les miospores représentent un hinterland plus

vaste et sont davantage mélangées que dans un milieu franchement continental o�L

la production autochtone, lorsqu'elle est importante, masque dans bien des

cas Papport extéríeur.

Les tricolpés sont íci encore rares. Quelques Densoísporítes et

Callíalasporítes dont Vextínction íntervíent approximatívement aux alentours

de la límite Aptíen/Albien (en m&me temps que celle des Trílobosporites non

vues dans ces échantíllons) sont encore présents. Nous attribuerons donc

également á ces échantillons un áge albien basal.

COUPE SUD

Echantíllon-64

Les débris végétaux sont ici également nombreux. Les miospores sont

présentes maís en quantité réduite.

Au niveau des graíns de pollen les Classopollís sont les plus

fréquents. Ils sont aecompagnés de bisaecates, de monosulqués (EucomTníídítes

troedssoníí, Bennettítaepollenítes sp.) et de quelques tricolpás isolés.

Les spores sont surtout représentées par des formes lísses á

morphologie simple et des Gleícheniídítes. Y fígurent aussi

Cicatrícosísporítes dorogensis

Cícatrícosisporítes halleí

Cícatrícosisporítes purbeckensís

Cicatrícosísporítes venustus

Leptolepídites major

osmundacídítes we11maníí

Cette microflore est trés peu díversífíée. La prásence de quelques

grains de pollen trícolpés justifie un áge albien basal.
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Echantíllons-65-67

La matío�re organique est importante et contíent, en plus des éláments

terrestres, une quantité appréciable de díno.flagellés (n' 67) et d,algues.

Au níveau des grains de pollen ont été ínventoríés

- ínaperturés non zonés, pseudozonés et zonés,

- classopollis spp.,

- bisaccates,

- monosulqués (Eucommiidites troedssonií),

- monosulqués á exine double (Clavatípollenítes hughesíi),

- polyplicaturés (Ephedrípites virginiaensis, E. patapscoensís),
- trícolpés (Retítrícolpites vírgeus, R. geraníoídes).

Parmí les spores, fígurent les espáces suivantes

Aequítríradítes- sp.

Appendícisporítes parvíangulatus

Appendicisporítes problematícus

Appendícisporítes stylosus

Appendícisporítes tríchacanthus

Cicatricosisporítes dorogensis

Cicatrícosísporites halle!

Cicatrícosisporítes purbeckensis

Cícatrícosisporites sprumontií

Cícatrícosisporítes venustus

Cíngulatísporítes distaverrucosus

Costaperforosporites fistulosus

costaperforosporítes perforatus

Densoísporítes microrugulatus

Densoisporites perinatus

Gleícheníídítes circínídites

Gleicheniídítes senonicus

K1ukísporItes variegatus

Laevígatosporítes gracílis

Lycopodiac-4dites cerníidites

Lycopodiumsporítes austroclavatídites

Osmundacidítes wellmaní¡

Trilobosporites apibaculatus

Trílobosporites crassus
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Quelques rares Callíalasporites (parmi les grains de pollen

inaperturés), Densoísporítes et Trilobosporítes sont encore présents dans ces

préparations. Les trícolpés sont bien ímplantés. Aussi un áge albien inféríeur

est icí proposé.

V - Conclusions

Nous résumons dans le schéma succinct cí-joint les résultats

stratigraphíques obtenus. Les datatíons que nous proposons sont approxímatives

car la positíon des séquences continentales, en partículíer des Wealden beds,

dans Véchelle stratigraphíque, manque de justification véritable.

La presque quasí-totalité du contenu organique des áchantillons

fossilíféres est d'origíne terrestre, ce quí est bien entendu en accord avec

les données de terraín.

Quelques dinoflagellés et algues accompagnent les éléments

mésophytíques dans les échantillons albíens les plus á l'Ouest, tant du c6té

Nord que du c8té Sud de la coupe, ce quí ímplique, dans la portion oecídentale

du secteur géographique inventoríé et, á cette époque, une influence maríne que

Von ne per(�oit pas aílleurs.
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Planches photographiques

(toutes les pbotos sont au. grossíssement xIO00)

PLANCHE I
1. Lelotríletes meck1enburgensis
2. Matonísporítes phlebopteroides
3. Cyathidites punctatus
4. 11 australis
5. Trilobosporites hannonicus
6. o¡ weylandíl

PLANCHE II
1. Trílobosporítes berníssartensís
2. 11 crassíangularís
3. el purverulentus
4. Concavissimísporites longíverrucatus
5. apigranulosus
6. verrucosus
7. Gleicheníídítes senonícus
8. Leptolepi-dites major

PLANCHE III

1. Concavíssímisporites crassatus
2. Pilosísporites ve-rus
3. 11 trichopapíllosus
4. Densoísporítes perínatus
S. lo microrugulatus
6. Foveosporítes multífoveolatus
7. Uvaesporítes glomeratus
8. Lycopodíacidítes cerníídites
9. Spínaecoronatísporítes telatus

10. K1ukisporítes pseudoreticulatus



PLANCHE IV

1. AppendicisporíLes erdtman1i

2. trícornitatus

3. sty1osus

4. problematícus

5. potomacensís

6. parvíangulatus

7. Contignisporites cooksoníi

8. Cicatricosisporítes venustus

9. dorogensis

10. halle¡

PLANCHE V

1. Cicatrícosisporítes sternum

2. vi hughesíi

3. it claricanalis

4. el pseudotripertíbus

5. grabowensis

6. sprumontii

7. purbeckensis

8. myrtellí

9. Costaperforosporites fistulosus

10. ff fovecelatus

PLANCHE VI

1. Araucaríacítes australis

2. Tsugaepollenites mesozoicus

3. Spherípollenites scabratus

4. Inaperturopollenítes dubius

5. turbatus

6. limbatus

7. Classopollís torosus

8. meyeriana

9. sp.

10. Callíalasporites dampíerri

11. Vitreisporites pallidus

12. Podocarpidites sp.

13. Parvisaccítes sp.
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PLANCHE VII

1. Entylissa nítida

2. Monosulcítes minimus

3. Encommiidítes troedssonlí

4, 5. Clavatipollenites hughesíí

6. Ephedrípites patapscoensís

7. 11 virgíniaensís

8. Retitrícolpites geranioides

9. Trícolpopollenítes crassimurus

10, 11. Retítricolpítes vírgeus

12. Tasmanítes sp.

13. Cribroperidínium sp.

14. Kiokansium sp.



p
3

4

-i'
'Ip 4

- .. ": ____

k p E

6

.•.t Jd

5 a

3

•
.1,

iii -'

TU



4SS

vio,



JO

k-C

10

ic-



lÍ,

lo

iz

4w,:



1.0



r-

y
j�'N��" tyr

Y,

Z=L

b
5 1

r Y� . � i� í

10

11y' • 71,

12 13



2

%

10

12

13


